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forestière et d’efficience dans l’usage des sols. Un label territorial est envisagé pour 
attester en toute transparence de ces progrès dans l’aménagement du territoire et ainsi 
attirer d’autres investisseurs responsables en quête de durabilité.

Cette trajectoire d’innovation montre l’intérêt des multiples itérations autour d’oppor-
tunités, de contraintes et de réglementations, pour transformer des problèmes antago-
niques en une solution commune. Le développement de l’élevage et la protection des 
forêts produisent ensemble des paysages efficients, sous l’égide des pouvoirs publics 
locaux et avec le concours de la sphère financière. Le territoire, ici communal, est bien 
le niveau d’organisation où ces itérations ont pu être fructifiées et déboucher sur ce 
nouveau paradigme pour le développement durable en Amazonie. Mais pour intéresser 
durablement les filières et investisseurs, l’expérience doit atteindre une masse critique 
et engager des communes voisines : un niveau supérieur d’organisation doit être pensé, 
comme celui de communautés de communes.

⁂
La création d’un environnement porteur de la transition agroécologique en élevage à 
l’échelle des territoires (gouvernance responsable) et des chaînes de valeur de produits 
animaux est très certainement aussi importante que la mise au point d’inventions et 
d’innovations à caractère plus technique proposant aux éleveurs des performances plus 
intéressantes que les pratiques d’élevage conventionnelles. Cependant, de nombreux 
leviers doivent être activés (mise en place d’infrastructures, d’organisations, de flux de 
formation et de financement ainsi que de nouvelles réglementations, etc.), impliquant 
un grand nombre d’acteurs du système d’innovation (figure 4.1) ; ce qui représente un 
travail de longue haleine. Dès lors, une des questions qui se pose concerne la place de 
la recherche dans ces dynamiques d’innovations organisationnelles, particulièrement 
complexes à mettre en œuvre.

●Discussion et conclusion

Éric Vall, Mélanie Blanchard, M’Hand Fares

	❚ En quoi ces travaux sur l’invention et l'innovation dans les 
systèmes d'élevage au pâturage contribuent-ils à la transition 
agroécologique ?

Si l’on se réfère à la grille d’analyse de la FAO sur les valeurs de l’agroécologie (Wezel 
et al., 2020), les onze études de cas que nous venons de présenter mettent en lumière 
les contributions suivantes des systèmes d’élevage au pâturage à la transition agroéco-
logique (tableau 4.1) :
• Les recherches sur les inventions se positionnent sur cinq valeurs de l’agroécologie, au 
premier rang desquelles se trouvent la cocréation, le partage des savoirs et l’efficience, 
suivis des valeurs de diversité et de résilience. Le partage et la cocréation de savoirs 
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Légende : (*) intitulés des études de cas
EC1. Dispositif numérique pour l’étude des comportements sociaux des ovins d’élevage et applications à la ges-
tion des animaux au pâturage
EC2. Applications de la spectrophotométrie dans le proche infrarouge pour la détermination de la valeur des four-
rages et des déjections animales
EC3. Détecteur électronique de chevauchement des brebis permettant de se passer de la synchronisation hormo-
nale des chaleurs en insémination artificielle
EC4. Plate-forme d’autopesée des ovins pour le suivi de l’état nutritionnel des animaux sans astreintes
EC5. Portail Web de partage des connaissances sur la gestion des adventices présentes dans les pâturages
EC6. Banques fourragères arbustives pour mieux alimenter les vaches laitières en saison sèche au Burkina Faso
EC7. Fosses fumières en bords de champs pour améliorer le recyclage des déjections sans astreintes au Burkina Faso
EC8. Co-conception de contrats formels pour un pâturage en champs cultivés
EC9. Plates-formes d’innovations pour une production et une collecte de lait local plus agroécologiques et inclusives
EC10. Charte foncière locale pour gérer l’accès et la gestion des ressources agro-sylvo-pastorales de la commune 
de Koumbia au Burkina Faso
EC11. Pâturage tournant pour aider à la restauration des forêts en Amazonie brésilienne

Tableau 4.1. Analyse des onze études de cas au prisme des dix éléments 
de l’agroécologie définie par la FAO (Wezel et al., 2020).

Éléments de 
l’agroécologie 

proposés par la FAO

Partie 1 : des inventions Partie 2 : 
des 

innovations 
techniques

Partie 3 : des innovations 
organisationnelles

Étude de cas (*) EC1 EC2 EC3 EC4 EC5 EC6 EC7 EC8 EC9 EC10 EC11

1. Diversité × × × × × × ×

2. Cocréation et 
partage des savoirs

× × × × × × × × × × ×

3. Synergies × × × × × ×

4. Efficience × × × × × × × × × × ×

5. Recyclage × × ×

6. Résilience × × × × × × ×

7. Valeurs humaines 
et sociales

× × ×

8. Traditions culturelles 
et alimentaires

9. Gouvernance 
responsable

× × × ×

10. Économie circulaire 
et solidaire

× ×
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 s’incarnent dans des objets alliant les savoirs et savoir-faire des acteurs de terrain aux 
dernières avancées du numérique pour une gestion plus efficiente des animaux, des 
troupeaux et des ressources pastorales. En effet, un objectif commun à ces inventions 
a trait à l’amélioration de l’efficience du pilotage des troupeaux et à l’utilisation de la 
diversité des ressources des agroécosystèmes d’élevage (animaux, plantes, sol, eaux…). 
Il s’agit d’éviter la surexploitation et l’épuisement de ces ressources, sans augmenter les 
contraintes pour les éleveurs. Cela grâce à :

 – un accès rapide à des connaissances utiles sur les ressources ;
 – des dispositifs d’automatisation du relevé de données nécessaires à la prise de 

décision ;
 – et des outils permettant de réduire le recours aux intrants de synthèse, voire de les 

retirer des systèmes d’élevage (élimination des hormones grâce au détecteur de cha-
leur des brebis).

• Les recherches sur la co-conception pas-à-pas de systèmes d’élevage innovants, appli-
quées aux innovations techniques concernant le recyclage des fumures organiques et la 
biodiversification des systèmes fourragers, se positionnent sur six valeurs de l’agroécolo-
gie au premier rang desquelles se trouvent la cocréation et le partage des savoirs, l’effi-
cience et les synergies, suivies des valeurs de résilience, de diversité et de recyclage. Dans 
ces travaux, la cocréation et le partage des savoirs sont réalisés dans des dispositifs de 
recherche participatifs permettant de valoriser les pratiques et les savoirs locaux des éle-
veurs et de les impliquer dans la construction d’innovations techniques (banques fourra-
gères arbustives, fosses fumières de bord de champ). Dans les travaux présentés, l’objectif 
est une gestion plus efficiente des ressources de l’exploitation (coproduits de l’agriculture 
et de l’élevage, plantations d’arbres, main-d’œuvre) et une augmentation de l’efficience 
et de la résilience face aux chocs économiques (volatilité du prix des aliments du bétail et 
des engrais minéraux), grâce à un renforcement des synergies entre les activités d’élevage 
et d’agriculture présentes sur les exploitations, la biodiversification des systèmes fourra-
gers et le recyclage en fumure organique des coproduits de l’agriculture et de l’élevage.

Dans les travaux de recherche sur les innovations organisationnelles concernant les sys-
tèmes d’élevage au pâturage, à la fois dans les chaînes de valeur et dans les territoires, 
on retrouve dans une large mesure six des valeurs de la grille FAO sur l’agroécologie. 
Quatre d’entre elles, à savoir la cocréation et le partage de savoirs, la valorisation de la 
diversité au sens large (des ressources, des acteurs…), le renforcement des synergies 
(entre les composantes et les acteurs des systèmes agricoles et alimentaires), sont des 
valeurs communes à ces études de cas. Leur mobilisation a pour but de faire émerger des 
chaînes de valeur animales ou des dispositifs de gestion des territoires agropastoraux plus 
efficients en matière d’utilisation des ressources et plus résilients face aux chocs écono-
miques et environnementaux. Mais une caractéristique fondamentale de ces études de 
cas sur les innovations organisationnelles est la prise en compte d’autres valeurs telles 
que les valeurs humaines et sociales (inclusion des acteurs, notamment les plus petits 
éleveurs, des minorités et des femmes), la gouvernance responsable de territoires et l’ac-
tion collective à travers la construction d’une économie solidaire et circulaire au niveau 
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d’un territoire. Ceci témoigne de l’importance qui est accordée dans ces cas d’étude à 
l’accompagnement des acteurs des territoires et des filières dans la construction d’un 
environnement porteur de la transition agroécologique en élevage.

	❚ Limites, points d’amélioration et perspectives de recherches 
sur l’invention et l’innovation pour la contribution des élevages 
au pâturage à la transition agroécologique

Il ressort des études de cas présentées (tableau 4.1) que des efforts de recherche sont 
nécessaires sur des innovations améliorant la contribution des systèmes d’élevage au 
pâturage à certaines valeurs de l’agroécologie telles que : le recyclage (des coproduits 
et des effluents des élevages tels que les déjections et les GES), les valeurs humaines et 
sociales (comme les questions d’inclusion des femmes et des jeunes dans les chaînes de 
valeur), les traditions culinaires et alimentaires (comme la valorisation des produits ani-
maux locaux dans les chaînes de valeur) et enfin l’économie circulaire et solidaire (déve-
loppement de chaînes de valeur concernant la valorisation des coproduits de l’élevage 
et renforcement de la place des femmes et des jeunes dans la gouvernance des chaînes 
des produits animaux).

Concernant la diffusion des pratiques innovantes de recyclage dans les systèmes d’éle-
vage au pâturage, il importe de développer à l’échelle de la ferme des outils de conseil 
individuel sur les bonnes pratiques de recyclage et à l’échelle du territoire des outils de 
modélisation de scénarios de pratiques collectives innovantes. Les travaux de modélisa-
tion de Grillot (2018a) réalisés en Afrique de l’Ouest sur les territoires agropastoraux du 
pays Serrer ont montré l’intérêt de la modélisation pour simuler et mieux comprendre les 
effets et impacts de la réorganisation du cycle des nutriments à l’échelle du territoire. En 
2022, des travaux de recherche étaient également en cours au Burkina Faso et au Sénégal 
pour utiliser des modèles dans une optique de conseil aux producteurs (conseil pour 
l’alimentation des vaches laitières et pour la gestion des coproduits de l’agriculture et 
de l’élevage). Ces modèles utilisent peu de données d’entrée et permettent de délivrer 
rapidement un conseil adapté aux besoins des producteurs (conseil quantifié sur la com-
position des rations intégrant le pâturage, information sur la part de coproduits non valo-
risés et conseil pour améliorer la valorisation en fourrage et en fumure de ces coproduits 
non valorisés). On pourrait aussi imaginer des systèmes d’information aux producteurs 
de ces élevages pour les aider à gérer les périodes et les lieux d’épandage des fumiers 
et lisier en fonction des conditions météorologiques, de la topographie du sous-sol afin 
d’éviter la pollution des nappes phréatiques et des cours d’eau.

Concernant la mise en place des principes d’une économie circulaire dans les systèmes 
d’élevage au pâturage, la modélisation pour l’accompagnement des acteurs des terri-
toires joue un rôle essentiel dans l’élaboration de scénarios d’implémentation de pratiques 
collectives innovantes fondées sur des schémas d’économies circulaires. Cela concerne 
notamment la gestion des biomasses produites par l’élevage et l’agriculture dans un 
territoire comme l’île de la Réunion en utilisant le logiciel Ocelet (Vigne et al., 2021a).
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La transition agroécologique dépendra aussi beaucoup de l’aval des filières et donc des 
modes de consommation. Concernant les produits animaux, il y a très souvent beaucoup 
d’attentes des consommateurs, notamment des citadins, pour retrouver un accès à des 
produits animaux traditionnels, de qualité sanitaire satisfaisante et à un prix abordable. La 
valorisation de ces produits va requérir la mise en place d’innovations organisationnelles 
dans les filières d’élevages classiques pour répondre aux nouvelles demandes sur les pro-
duits animaux (paiement du lait à la qualité par exemple, indications géographiques, etc.).

Enfin, la prise en compte des valeurs humaines et sociales comme la dignité, l’équité, 
l’inclusion et la justice ressort peu des études de cas présentées, alors que ces dimen-
sions sont bien présentes dans la vision actuelle de la transition agroécologique (Wezel 
et al., 2020). Les femmes et les jeunes sont souvent plus sensibles aux effets de ces 
crises et leur place et leur rôle dans les systèmes alimentaires et agricoles concernant 
l’élevage et les produits animaux devraient être davantage pris en compte (Quisumbing 
et al., 2014). Des modes d’élevage plus agroécologiques, nécessitant souvent moins de 
moyens financiers que les modes d’élevage conventionnels classiques, peuvent aider 
les femmes en zones rurales à acquérir davantage d’autonomie et de pouvoir au sein du 
foyer, en leur donnant la possibilité d’intégrer des groupes de producteurs, des associa-
tions de femmes commerçantes… pour mieux garder le contrôle de la vente de leurs pro-
duits comme le lait par exemple (Valdivia, 2001).

	❚ Leçons tirées des études de cas pour la conception 
et l’accompagnement de la transition agroécologique  
appliquées aux systèmes d’élevage au pâturage

Dans la présentation des études de cas, les innovations sont réparties dans deux grandes 
catégories : les innovations techniques et les innovations organisationnelles. Les inven-
tions et innovations techniques ont été principalement analysées à l'échelle de l'animal, 
du troupeau ou du système de production en fonction des contraintes de l'éleveur. Les 
innovations organisationnelles ont été principalement étudiées au niveau de la chaîne de 
valeur ou du territoire d’élevage pour faire face aux problèmes des éleveurs, mais aussi 
des autres acteurs du territoire ou des chaînes de valeur. Dans la réalité, les innovations 
techniques impliquent forcément des innovations organisationnelles, et inversement, par 
effet en cascade. Par exemple, la pratique de l’insémination engendre des modifications 
dans le champ organisationnel de la gestion de la reproduction. Dans l’accompagnement 
de la transition agroécologique, les dimensions techniques et organisationnelles de l’in-
novation doivent être prises en compte simultanément.

L'analyse du processus de conception d’innovations technique ou organisationnelle en 
élevage confirme le rôle central des dimensions participatives et itératives. L'implication 
de l'utilisateur final dans le processus de conception est essentielle pour ajuster, cali-
brer et expérimenter les innovations en fonction des problèmes pour lesquels elles sont 
conçues et qui pourraient évoluer au fil du temps du projet. Selon le stade de dévelop-
pement et les caractéristiques des innovations, les principaux acteurs impliqués et les 
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méthodes mobilisées dans le cycle de conception diffèrent. Les inventions reposent prin-
cipalement sur une étape de prototypage. L’implication des utilisateurs finaux n’inter-
venant que plus tard, lorsque l’invention se transforme en innovation. L'exploration de 
solutions peut être basée sur des approches participatives ou résulter de l'expérimen-
tation ou d'expériences similaires apportées par la recherche. L’expérimentation, telle 
qu’elle est pratiquée dans les sciences biotechniques, peut-être compliquée et coû-
teuse. Lorsqu’il s’agit de nouvelles chaînes de valeur et de nouveaux outils organisa-
tionnels, les méthodes en matière d’expériences de choix ou de simulation constituent 
des alternatives pour explorer un plus large éventail de solutions. L'étape d'évaluation 
fait toujours partie du processus mais diffère en ce qui concerne l'objet évalué (innova-
tion, processus, impact).

Selon les caractéristiques des systèmes d'élevage, ces études de cas montrent aussi que 
la conception des innovations doit souvent être implémentée à différentes échelles afin 
de saisir les relations entre les composantes des systèmes d'élevage et celles de leur 
environnement. La mobilité des troupeaux implique par exemple de prendre en compte 
d'autres ressources et activités territoriales (multi-utilisation des espaces, multifonction-
nalité du bétail) ou le renouvellement de la végétation spontanée (parcours). Les sys-
tèmes d'élevage impliquent également de concevoir des innovations sur le long terme, 
en fonction du temps de sélection de l'élevage, des cycles de reproduction.




